
de fierté, de durabilité,
de réseautage et de savoirs

10 ANS



+ DE L’INTENTION

à l’action
Il y a dix ans, en nous présentant devant l’UNESCO, nous avions 
la vision que cette désignation serait un outil de premier plan 
pour voir émerger, ici, un milieu exemplaire de collaboration et un 
levier pour renforcer nos capacités. Nous voulions nous offrir 
une région modèle de développement durable.                                      . 

PPour y parvenir, la RMBMU a identifié l’exemplarité, l’innovation 
et la capacité de bâtir la confiance avec la multitude d’acteurs de 
notre région comme étant des ingrédients essentiels à la 
réussite. Elle a également défini les quatre axes présentés dans 
les pages qui suivent. Ils soutiennent tout le travail effectué 
jusqu’à maintenant et constituent le cœur de notre action.            .

LaLa première décennie de la désignation a représenté une phase 
d’expérimentation et de structuration très active, génératrice de 
plus d’une centaine de projets. Certains constituent désormais 
des points d’ancrage à long terme pour la RMBMU :                           .                                  
: 
•  La démarche Ma Ville Ma Voix, un processus permanent de 
 participation citoyenne; 

• •  Le Centre de référence en développement durable, un service 
 d’accompagnement stratégique pour l’innovation; 

•  La Station Uapishka, une station de recherche scientifique et  
 d’écotourisme issue d’un partenariat avec le Conseil des 
 Innus de Pessamit. 

LeLe statut de réserve de biosphère permet plus que la mise en 
place de standards élevés en matière de développement 
durable. Pour notre communauté, il constitue une prise en 
charge par laquelle concrétiser nos aspirations. Il contribue 
aussi au renforcement de notre identité particulière, de par notre 
appartenance à l’UNESCO.                                          . 

CC’est sur la base de ce constat et des réalisations sur lesquelles 
il se fonde que nous vous présentons fièrement le premier bilan 
décennal de la Réserve de la biosphère de 
Manicouagan-Uapishka.              . 1



Un projet de collectivité bien ancré dans son contexte 
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La crédibilité dont jouissait déjà le comité de création de la réserve de 
biosphère en 2007 s’est mutée en un véritable leadership positif. De fait, 
la RMBMU est aujourd’hui reconnue comme un modèle d'entrepreneuriat 
territorial et collectif.                                                                  .

CelaCela dit, en même temps que la vision du développement durable 
progresse dans la conscience collective et dans les valeurs de l’action 
locale, l’économie de la région est toujours dominée par des activités 
industrielles et d’exploitation des ressources naturelles. Mise en valeur 
du gisement de graphite du Lac Guéret, déploiement de la zone 
industrialo-portuaire de Baie-Comeau, cession du port de Baie-Comeau : 
de nouveaux projets d’envergure sont déjà en branle. Leur actualité 
révrévèle, plus que jamais, l’importance fondamentale d’une synergie 
efficace entre tous les acteurs afin d’assurer un développement à la fois 
profitable au bien-être des communautés et des individus et propice au 
maintien d’écosystèmes en santé.                                                   .                                                                                                   
.                                  
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+ UNE DÉSIGNATION INTERNATIONALE
Une volonté du milieu

Le statut de réserve de biosphère est accordé par l’une des plus nobles 
des institutions des Nations Unies, l’UNESCO, à des régions qui 
proposent et appliquent un cadre d’action innovant et rigoureux en 
matière de développement durable, de concertation et de renforcement 
des capacités.                                        .  

LeLe processus de nomination est entièrement à la responsabilité de la 
communauté locale, laquelle doit soumettre un cahier de candidature et 
réussir les évaluations qui s’y rattachent.                                                  .                  

EnEn 2002, quelques intervenants de Manicouagan se regroupaient donc à 
Baie-Comeau pour entreprendre le travail qui allait se conclure avec 
succès en 2007, appuyé par plus d’une soixantaine d’organisations 
locales et de tous les leaders régionaux du moment. Tous 
reconnaissaient que nous devions nous tourner vers le reste du monde et 
mettre le développement durable et le dialogue au centre de nos 
priorités.                                                    . 

DèsDès lors, la Manicouagan appartenait à une communauté internationale 
qui compte aujourd’hui 669 sites dans 120 pays ; un immense réseau de 
partenaires potentiels avec lequel il ne tient qu’à nous de collaborer.                                

Ce prestigieux statut doit surtout être perçu comme une responsabilité 
collective devant l’UNESCO et une invitation à l’excellence en matière de 
développement régional, ce que la RMBMU tente d’incarner avec ses 
partenaires.                            .
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+ près de 670 réserves de biosphère
à travers LE MONDE



+ UN CATALYSEUR DE LA COOPÉRATION
avec la communauté de Pessamit

La coopération avec la communauté innue de Pessamit, partenaire 
fondateur de la RMBMU, s’est construite depuis les origines de l’initiative 
et a évolué jusqu’au modèle de cogestion de la Station Uapishka, un 
projet exigeant et d’envergure inégalée nécessitant un niveau de 
confiance mutuelle très élevée entre les partenaires. De fait, la RMBMU 
et Pessamit ont lentement bâti leur relation partenariale de différentes 
façons.                                                                 .

LaLa co-organisation d’évènements d’importance dans la communauté 
pour les 2  et 10 anniversaires de la RMBMU, ainsi que pour lancer un 
colloque sur le Plan Nord en sont des exemples. Ces rassemblements à 
eux seuls totalisent une présence de plus de 600 invités à Pessamit, dont 
une grande majorité n’y avait jamais mis les pieds malgré le fait qu’elle 
réside dans les villes et villages avoisinants.               .

ee

La Station Uapishka, au cœur du Nitassinan des Innus de Pessamit
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Pessamit est aussi le premier des partenaires de la RMBMU qui a 
compris la valeur de la désignation pour réseauter avec d’autres 
communautés ayant des enjeux communs. Des partenariats ont été 
tissés avec les Samis (Suède), les Khantis et les Mansis (Russie), ainsi 
qu’avec les Nuu-chah-nulth (région de Tofino, Canada), conduisant 
chaque fois à des missions en territoire autochtone et à des projets de 
collaboration.                                                              . 

DeDe même, les jeunes de Pessamit ont toujours été mis à contribution 
quant aux occasions de stages ou d’expériences à l’international en lien 
avec la désignation de l’UNESCO. Plusieurs d’entre eux ont participé aux 
missions avec les Samis, pris part au Forum des jeunes de l’UNESCO à 
Paris, fait partie des deux éditions des expéditions scientifiques dans 
l’Arctique avec Students on Ice, été invités dans les différents 
évènements de la RMBMU pour participer à des forums de discussions, 
étéété embauchés à la Station Uapishka, etc.                               .

La RMBMU est probablement, à ce titre, l’une des organisations hors de
Pessamit ayant le plus contribué à faire connaitre la communauté et à
l’impliquer sous différentes formes dans une multitude de projets, ici 
comme ailleurs.                                                           .
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Wabush (au centre), de Pessamit, recevant des membres de communautés autochtones du Canada



Contrairement à la croyance populaire, il n’existe aucun financement 
provenant du gouvernement ou de l’UNESCO pour le fonctionnement des 
réserves de biosphère au Canada. Ainsi, au fil des années, il a été 
nécessaire de renouveler sans cesse l’intérêt des partenaires locaux pour 
les initiatives de la RMBMU. Ce fut réalisé avec succès et plusieurs 
partenaires fondateurs sont toujours à nos côtés au moment d’écrire ces 
lignes.                                                          .                                                      

MalgMalgré leur nombre et leur loyauté, la RMBMU a constaté très tôt que 
pour être durable elle-même, elle devait développer une approche 
d’entrepreneuriat social qui lui permettrait de tirer des revenus 
autonomes, tout en continuant à exercer son mandat de l’UNESCO.                                                                                

UneUne expertise et des services-conseils se sont concrétisés en 2010, 
couvrant les domaines de l’optimisation des pratiques d’affaires, de 
l’acceptabilité sociale et de stratégies participatives, soit un ajout 
d’expertise dans la région. Ce volet de l’organisation, voué à grandir 
rapidement, a permis à la RMBMU d’accompagner environ 
7575 entreprises, institutions et autres types d’organismes dans 
l’implantation du développement durable et, ainsi, d’appliquer 
rigoureusement sa mission. Les surplus générés par cette activité 
commerciale sont ensuite réinvestis à travers les volets non lucratifs de 
l’organisation.                         .                                            .

+ Un modèle d’entreprise aux 
RETOMBÉES SOCIALES
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+ APPLIQUER

LA DURABILITÉ
AXE
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La RMBMU accompagne les organisations dans l’optimisation des 
pratiques d’affaires, la conception et l’animation de stratégies 
participatives et le pilotage de démarches d’acceptabilité sociale. Les 
services-conseils en développement durable sont aujourd’hui au cœur 
du modèle d’économie sociale de la RMBMU.                                 .

Principales réalisations

• Contribution à la mise en place des Fonds Alcoa pour les 
  collectivités durables

• Pilotage de la démarche Ma Ville Ma Voix avec la Ville de  
 Baie-Comeau

• Accompagnement d'une trentaine d'organisations à la gestion 
 durable (démarche « En mouvement » et BNQ 21000)

• Accompagnement en acceptabilité sociale (Mason Graphite, Gaz  
 Métro, zone industrialo-portuaire de Baie-Comeau, etc.)

•• Coordination du comité de gestion de la réserve de biodiversité 
 Uapishka

• Apport en expertise à de nombreuses tables de concertation 
 locales et régionales



+CRÉER

LA FIERTÉ

Par son action, la RMBMU soutient la fierté d'appartenir à un réseau 
mondial de sites d'excellence et à un territoire d'exception comme 
la Manicouagan.                                             .

Principales réalisations

•  Animation d’une table ronde en présence du Gouverneur général 
 du Canada 

• Projets jeunesse : « La Grande aventure dans la Manicouagan », 
  « Dédé veut savoir », « Choisis ton métier, dessine ta région », 
 etc. 

• Organisation des Grandes corvées des monts Groulx 

• Unités spéciales d’intervention

• Fresque à bord du NM Camille-Marcoux, au Jardin des glaciers 
 et à l’aéroport de Baie-Comeau

• Création de la Place de la biosphère au centre-ville de  
  Baie-Comeau

AX
E
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La RMBMU agit comme un agent de changement et de 
renforcement des capacités de la collectivité à tendre vers la 
vision d’une région modèle de développement durable, 
notamment en contribuant à l’acquisition et à la diffusion de 
connaissances, à la mise en valeur des savoirs locaux et à 
l’accessibilité des savoirs internationaux.                       . 

Principales réalisations
  
• Structuration de la Station Uapishka 

• Éducation relative au développement durable : trousse 
 pédagogique « Identité et territoire » 

• Atlas de la RMBMU 

• Participation à la création du consortium sur l’économie du 
 savoir dans la Manicouagan 

•• Colloque ADN Plan Nord : 250 personnes réunies à Pessamit, 
 puis à Baie-Comeau, avec des conférenciers de partout au 
 Québec pour discuter des retombées du Plan Nord

• Conférence de Hubert Reeves à Baie-Comeau

+
AXEGÉNÉRER

DU SAVOIR

 11



+ACCENTUER

LE RÉSEAUTAGEAX
E

La RMBMU s’implique à l’échelle locale, nationale et internationale, 
s'inspirant ainsi des meilleures pratiques et diffusant les réussites de 
chez nous.                                                                     .

Principales réalisations

• Expéditions scientifiques annuelles dans l’Arctique pour les jeunes    
   portant sur les changements climatiques (Students on Ice) 

• Participation à la mise en place et rôle de leader du réseau NordMAB 

• Plus d’une vingtaine de missions de • Plus d’une vingtaine de missions de réseautage et de conférences
   internationales, dont aux deux récents congrès mondiaux sur les
   réserves de biosphère (Madrid et Lima)

• Exportation de savoir-faire : accompagnement d’autres réserves de 
   biosphères (Afrique centrale, Afrique de l’Ouest, Russie, Groenland, 
   Suède, Norvège, Uruguay, Espagne, France et Philippines)

• Tenue de l’évènement « Bâtir ensemble la durabilité et la 
  réconciliation »; une conférence d’envergure nationale rassemblant 
 le réseau canadien et ses partenaires pour les 10 ans de la RMBMU

•  Stages étudiants avec le Cégep de Baie-Comeau dans la réserve de   
    biosphère de la Pendjari (Bénin) 

4 étudiants du Cégep de Baie-Comeau au Bénin
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+
LA RMBMU CONNECTÉE

à un réseau mondial
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Action de la RMBMU à 
l’international

La dynamique locale et les projets structurants qui prennent vie au 
sein de la RMBMU ne sont pas sans avoir été vivement inspirés, 
bonifiés et même diffusés en exemples grâce aux rapports proactifs 
que l’organisation entretient depuis ses origines avec l’ensemble du 
réseau des réserves de biosphère, et ce, à tous les niveaux.             .                                                                         
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+ MERCI À NOS PARTENAIRES

FONDATEURS

Merci à ceux qui ont cru à l’ambition 
dès 2002 et qui se sont réunis pour 
démarrer l’aventure qui allait mener la 
Manicouagan jusqu’aux hautes 
instances des Nations Unies.

… et à plus d’une cinquantaine d’autres 
qui se sont joints à l’initiative depuis, 
soutenant la mission de la RMBMU à 
travers plus d'une centaine de projets.


